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POESIES

A LA SOCIETE JURASSIENNE D'EMULATION

rGunie ä Saint-lmier. le Ier Octobre 1891

Savants Messieurs, permettez, je vous prie,
Qu'un ignorant, mauvais rimeur, helas
Ose troubler la douoe causerie
Qui vous delasse en ee joyeux repas.

Xouveau venu, bien pauvre de seience,
Et tout emu de vos dootes disoours,
-Je ferais mieux de garder le silence :

En se taisant on y gagne toujours

Et cependant, pardoimez cette audaoe
D'un vieux pasteur quelque peu filandreux,
Subissez-la sans faire la grimace,
Je tneherai de n'etre pas verbeux.

Mais, vous en conviendrez, il est bien difficile
De rester bouclie close en la soeiete
D'hommes remplis do cueur, qui n'ont d'autre mobile
Que de cliercher le beau, le bien, la verite.

11 est doux, en ce sifecle oil 1'on voit l'egoTsme
E'emporter si souvent sur la loi du devoir,
De rencontrer des coours pleins d'un noble civisme,
A l'amour du prochain unissant le sayoir.
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Vous protestez ainsi oontre ce terre a terre
Dans lequel on paralt se plaire toujours plus :

Epris de l'ideal, yous d^clarez la guerre
Au mensonge, ä l'erreur, au mal, ä tout alius.

Honneur a yous, Messieurs 1 ne perdez point courage
Si vos efforts ne sont pas toujours fructueux:
iM'en fut-il pas ainsi tout d'abord du message
Apporte par Jesus, l'Ami des malheureux

Que de temps il fallut pour que cette semence
Rdussit ä germer dans nn fecond terrain
Mais eile triomplia de toute resistance
lit Unit par gagner tout 1'empire romain.

Vous defendez, Messieurs, une bien belle cbose,
Vous avez Dieu pour yous ; aussi ne oraignez rien
Car noble est yotre but, et sainte votre cause,
Puisque yous desirez ne t'aire que du bien.

Allez done de 1'avant, dans la douce assurance
Que Dieu couronnera vos efforts de succes.
Poursuivez sans reläche et sans desesperance
Le beau, le vrai, le bien, la paix et le progres

O'est au couronnement de cette oeuvre si belle,
A ses fruits bienfaisants, a sa prosperity,
(lue je porte mon toast. Dieu l'entende et le scelle,
Dt qu'ii fasse grandir notre societe

A son extension en terre jurassienne,
A sa longue duree, ä ses nombreux bienfaits,
<lue pour elle jamais le declin ne survienne,
Qu'elle vive toujours Ce sont la mes souliaits!

Auguste QPINCHE, pasteuiv
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